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L'HARMONIE 
DES OPINIONS 

(D'UN REBACTCUR SPECIAL) 

P A R I S . 2 9 J U I N ( M a m i t ) . 

ht. Canton Dammergue Te —parti ven­
dredi à U Chambre tur V article 9 du pro­
têt de réforme focale. Cet article, oui uni­
fiait te I m Je U taxe eur le chiffre <Taf­
faire», soulevait certaines protestations Je la 
part de* agriculteur! et de» commerçant». Le 
Président du CenteU n'a pat voulu ignorer 
ta» crvtiem* ; na cherchant en toute» choies 
que T'msértt national, il est toujours prit 
i,faire de» concessions aux thèse» qui lui 
paraissent contenir une part de vérité. Aussi 
a-t-d demie i cet article 9 on* souplesse 
dam rapplication qui évitera certaine» in-
jftices. 

L'intervention dm chef du Gouvernement 
» aTaiHeurt députât le cadre de Partiel» 9 . 
ht. Gaston Doumergue, i ce propos, a rap­
pelé r « » * r c déjà accomplie par le Cabinet 
a*Union national». 

— Tant le monde parle d'autorité, a-t-3 
dit, mait personne ne veut obéir. 

Et le Président du Conseil, une fois de 
plat, a proclamé la nécessité d'une véritable 
trêve et d'une harmonie des opinions, seules 
capable» de donner à notre pay* la force et 
la réeistance dont il a besoin pour turmon-
lof Les JUfirakti actuelles. 

L'appel de ht. Cation Doumergae a été 
entendu par la Chambre, qui a adopté Par-
ticl» 9 et, finalement, la projet de réforme 
fitcalc après avoir repoussé un amende­
ment de hi. Cuichard contre lequel le Cou-
veintment avait posé la question de con­
fiance. 

La victoire du Cabinet sur le point consi­
déré tomme le plu» dangereux pour lui n'a 
pat été tan» provoquer une détente salu­
taire dan» le» milieux politique*. Cette dé­
tente s'est également fait sentir sur le mar­
ché de» valeurs où let rente* françaises, on 
moment ébranlée* par le discours de 
hé. Pool Reynaud plu* eu moin* correc­
tement interprété par certain*, se unt raf­
fermie». Le bruit s'était répandu en Bourse 
que U duceurs du député de Paris pourrait 
créât dm difficulté* aa Cabinet, conduire à 
une nouvelle amputation i» la valeur du 
frane. etc.:. Citait évidemment aller m pan 
vite. La discourt par- lequel hf. Cerma'as-
hiartm,' mvmtra dtt Finances, a répondu à 
U, Pool Reynaud. prouve que la Couver-
nement ne songe nullement a procéder à la 
dévaluation de la monnaie. 

Du diteours prononcé par le député de 
Pari», ta dégageait une impression pesti-
rùtte mai a influé sur le* cour* boursier* de 
jeudi, hé. Germain-Martin a ramené à une 
conception plut juste de» choie* en procla­
mant qu'en restant fidèle i sa politique mo-
nesaue aa milieu du chao» universel, la 
Fronça pourra jouer, le jour de l'inévitable 
lediesotment mondial, un rtla « digne de 
itm destin ». Aussi bien ht. Paul Reynaud 
n'a pat dit que la dévaluation était notre 
mode parte de total. Il a dit qu'il convenait 
ta ramener no* prix intérieur* aa niveau des 
prit mondiaux, tout peine de dégénére*-
eence économique et, nsr ce point, la thèse 
aa *\ a développée a une force singulière. 

R.„ 
• 

*> Un Tare meurt à 165 ans 

Stamboul , 2 9 ju in . — Zoro Agît», 
l 'homme te ping v ieux du monde, a aue-

M cet te nu i t , à l 'hôpital , d u s sa 
aoixsateveinqnième année. 

U baptême Ai petit priée Albert le Bdgipe 

Jeudi a aa lieu, dam têoiite de Saint-]acque*-*ur-Coudenberg, à Bruxelles, le baptême du petit prince Albert de Liège, 
troisième enfant dtt roi Léopold et de la reine Astrid. 

V O I C I L E S SOUVERAINS «RAVISSANT L'ESCALIER QUI CONDUIT A L ' É G U S E . Devant aux. L'ENFANT NOTAI, EST PORTE PAR LA 

VICOMTESSE D E L A N T S H E E R E et. derrière eux, on remarque LA PRINCESSE INCEBORC D E S U É D E , LA F E I I I E PRINCESSE J O S É ­

P H I N E - C H A R L O T T E E T LE PRINCE BAUDOUIN. ipae*» puajur). 

Deux aviateurs polonais 
tentent la traversée 
de l'Atlantique-Nord 

Harbour - Grâce (Terre - N e u v e ) , 
juin. — Les aviateurs Boles lgw et 29 

A d a m o w i c j 
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La Chambre a voté le projet 
de réforme fiscale 

par 385 voix contre 200 

LÀ FUSION DE GROUPES 
SOCIALISTES 

Les trais g r o u p e s : ' » r t i social iste de 
France , Par t i républ icain social i s te , 
Part i social is te français e t les députés 
qui leur son t réglementairement a p p a ­
rentés, s e s o n t réunis e n r u e d e pré ­
parer un rapprochement dest ine à 
diminuer la dispers ion de s groupes et 
à assurer d a n s t o n t e l a mesure d u 
possible une action commune au P a r ­
lement. 

A p r e s avoir c o n s i s t é leur accord sur 
cette nécessité , i l s o n t déc idé que leurs 
bureaux respect i f s e t , a n besoin , la 
réunion p lénière d e leurs membres, se 
réuniront a v a a t tons débats importants 
e n r u e d e d é g a g e r u n e décis ion com­
m u n e e t d'aboutir à des côtés com­
muns . 

I l s ont , e n outre , chargé une com­
mission de rechercher l'accord p o u r un 
p rogramme m i n i m u m définissant l es 
réformes les p ins importantes et 
urgente* qu'il v aura lieu de réaliser 
par lements i r sment , d è s la rentrés 
d octobro-nersmbr». I l s o n t décidé 
enfin, q u e leur effort ul tér ieur s e r s 
tou jours t o u r n é vers l a nécessité 
d'assurer l a cohés ion de s gauche*. 

LA PLUS BELLE AMAZONE 

Parla. 20 Juin. — Au début de 1* 
du matin, avant d'aborder la suite d u 

aj*tr»dw. Commerce, vote Je s r e ) e » « e t s t 

commerciale conclue entre la France et 
1* Russie 

Puis on aborde la discussion du projet 
de reforme fiscale. 

Après une observation de M. Ouemier, 
l'article 4 est adopté (La taxe successo­
rale sera Incorporée aux droits de mutation 
par décès) . 

La Chambre adopte l'article 6 (Régle­
mentation, ajustement et simplification de 
droits de douane) e t l'article 7 (Révision 
des Impôt* Indirects pour simplification). 
MIC. Ouillemln et Evain présentent des 
observations sur l'article 8 (Substitution 
de la taxe unique a celle du chiffre d'affai­
res), qui est adopté. 

Une déclaration de M. Doumergue 
M. Oaston Doumergue prend la parole 

et, demandant quel est le caractère de 
la réforme fiscale, U dit : « Nous avons 
demandé la liberté de réaliser cette vaste 
réforme qui comprendra peut-être plus 
de 360 dispositions qui ne sont pas sou­
mise* au vote. Le Gouvernement ne peut 
donner son adhésion a aucun amendement 
qui n'a pu être déposé ( Applaudissement* >. 

€ J'ai reçu l'écho de l'émotion créée par 
l'article s. J'ai reconnu qu'il avait un ca­
ractère beaucoup trop rigide ; 11 est trop 
impératif (Vifs applaudissements). Au lieu 
de dire : « La taxe sur le chiffre d'affaire* 
sera unifié* ». nous écrirons : « La taxe 
sur 1* chiffre d'affaire* pourra être un i ­
fiée s> Ainsi, nous pourrons donner sat is ­
faction à de Juste* observations ( Applau­
dissement* sur de nombreux bancs) . » 

« La gouvernement ne l i l i e r a pas bri­
ser l'assiette de* réforme* plu* générales 
qui compléteront r o u v r e commencée, mal* 
11 a l'oreille * toute* le* réclamation» de* 
agriculteur* de France (exclamation* Iro­
niques S gauche) . Mon cœur de Français 
souffre S voir sourire certains d'entre vous 
quand Je parle des agriculteurs (vifs ap­
plaudissements). Mon expérience a été ac ­
quise au prix de souffrance* que Je sou­
haite aux Jeunes de ne pas connaître 
(vifs applaudissements). 

€ Le Parlement n'abdique aucun de ses 
droit». La réforme fiscale nous permettra 
d'arrêter le budget de 18SS. qui sera d é ­
posé par le gouvernement avant la clô­
ture de la session. Cette réforme complé­
tera l 'ouvre que noua avons commencée 
en réalisant l'équilibre budgétaire. Je suis 
heureux de rendre hommage au ministre 
dm Finances (Vifs applaudissement*). 

€ Je disais, poursuivit M. Doumergue, 
que, penr nous, 1* vê te de la reforme fis­
cale est question de confiance. Tout ce qui 
a été acquis serait détruit al noua vous 
écoutions, slors que nous avons fait des 
déclarations susceptibles de donner satis­
faction à la majorité d'entre roua. C e s t 
par la conciliation de toutes Isa Idées 
que. dan* les circonstance» que non* tra­
versons, nous arriverons a> rendre notre 
pays plus fort, plus résistant à travers 
le trouble général -que vous vorea dans 
le monde I » (Vifs applaudissement*). 

L'article 9 est adopté 
M. Germain-Martin fait à M. Ouemier 

une répons* favorable au sujet des pé­
cheurs. L'article », modifié comme l'a Indi­
qué M. Doumergue. est adopté à mains 

' M a * M n t l U SANPICRI . premier prix de* cavalière*. 

M - rUY»a»R»E H a n r i c H . deméi iiimùut» im amazone* et prêchante 

~ ktt*a«Wgs mwmpew ht. iJJ •) m 1934» pfc.»,„,,„.) 

La question de confiance 
est posée 

M. Oulchar* soutient une disposition 
additionnelle, tendant S exonérer les pro­
duits qui seront acheté» i1tmit*s*iit à la 
produotl— M qui aérant expédiés sur de* 
marchés français-

— ta) 

l u a m t a a t o t de M. Oittonard. r u m i i 
ne pourrait Juger possible de reverser la 
Gouvernement sur u n * question comme 
celle de l'artlds >, *t importants «art sMs. 
n n» peut 7 «voir d m gens la* de l'union. 
Noua, hommes pollttque». nous devons 
nous demander ce qui arriverait al 1* gou-
i s n i — s u t étal* lèu«mas. « o u * 

l'article ». 
Le Oou 

confiance 

de S mes assis a» ranniima» l'amendement 
OulehaxaV 

L I S M I I S I U I t *Jtttcnardvks« ml» s u s 
voix. La scrutin donne lieu a pointas*. 

L'amendement est Tnpin—é par 834 voix 
contre 238. La suite du débat est renvoyée 
A l'aprés-midl A 15 heures. 

La séance est levée à 11 h. 60. 
L'après-midi, la séance est ouverte à 

15 h. 06. «ou* U présidence de M. F. 
Bout—on. 

Après diverses Intervention*. M. Thl-
bault demande u n vote sur 1 ensemble d* 

reniement pose la question de 

L'ensemble de l'article • est adopté par 
868 voix contre 21 a. 

Pour le textile 
M. Oailemln. 1* nouveau député d m Vos­

ges a obtenu une déclaration d u mlnletre 
dm Finance mur la situation d m textile» 
au cours de la discussion du projet finan­
cier (article 8 ) . 

M. Oailemln. — Le Gouvernement envl-
sage-t-u de substituer la taxa unique au 
chiffre d'affaire, e n ce qui concerne les 
produit» textile* cotonniers 1 Chacun m i t 
que ce» produit» subissent dm transforma­
tions multiples ; or une grande entreprise 
qui effectue el le-même toute» cm trans­
formation*, ne pare le chiffre d'affaires 
qu'une fol* ou deux. Au contraire, quand 
le même produit est transformé successi­
vement par plusieurs petite Industriel* 
•PècUlijé». U par* six ou sept et hui t fols 
le chiffre d'affaires. Cette Inégalité est 
choquant* (Très bien Très bien) . 

M. le ministre des Finances. — La Gou­
vernement n'a qu'un déalr : Instituer la 
taxe unique dan» ton* la* es* où il sera 
possible. En matière de textile*, le problè­
me est particulièrement délicat. Néan­
moins, Je prends l'engagement de procéder 
a une étude très sérieuse de la question 
(Très bien, très bien) . 

M. Germain-Martin Indique que sa­
medi, un décret-lot paraîtra à l'Officiel 
stipulant que le Gouvernement prendra 
toutes rassures concernant Im améliora­
tions par décret simple. Cet article eur 
lequel le gouvernement pose la question 
de confiance, est adopté par 880 voix 
contre 900. 

La Chambre adopte le dernier artlcl*. le 
14*. Indiquant qu'il sera procédé par dé­
crets à la codification de la législation 
fiscale française. Cm décret* seront soumis 
A U ratification dm Chambras, avant le 
31 décembre 1S34 ; 11* auront fore* exécu­
toire Jusqu'à décision du Parlement. 

M. Clamamns déclare que me ami» com-

Le nonvean Président 
de ITInion Cadwfiqne 

( D g KOTRg anUUESPONMNT PARTICULIEX) 

Barrxnxxs . 30 J U I N . 
L'Union catholique belge a un nou-

vagm préaident. M. PouUet. ancien chef 
4e Cabinet, ancien mtnUtre àant le Ca­
binet de BroquevQle, qu'il mitta pour 
Causa de tante, attueUenaent député, 
président de la droite parlementaire et 
profa—eur * l'Université de /.oamssw. 
L'e Union catholique > ett on veut être 
la colonne vertébrale du parti catholi­
que, (tolui-ci ett actuellement partagé 
entre quatre grand» groupement» auto­
nome», «gant chacun une vie propre et 
pouvant tur un plan nettement oppoté 
au programme de» autre» groupe»; à »a-
votr; 1. La Fédération, des cercles et as­
sociations catholiques, réunissant les ca­
tholiques traditionnalistes; 3 . La lègue 
de* travatOeurs chrétien»; 3. Les agri­
culteurs; 4. Les classes moyennes. 

Cette organisation calquée sur l'orga­
nisation catholique hollandaise a été 
préconisée et réalisée en Belgique, sous 
l'influence des catholiques et des démo­
crates flamands, beaucoup mieux orga­
nises et plus forts que leurs amis wal­
lons. 

Elle a ses bons et ses mauvais cotés, ses 
bons côtés en ce sens qu'elle permet à 
chacune des grandes classes sociales qui 
se partagent le pays, de se développer à 
l'ai»», sans contrainte; ses mauvais cô­
tés, en ce sens que quatre grandes forces 
en présence pour défendre leurs inté­
rêt» propre», même mou» un «ett! dra­
peau, doivent fatalement aboutir à des 
conflits sérieux, nuisibles au parti tout 
entier. Cest ce qui s'est posté et Cest 
pour empêcher ou atténuer les luttes in­
testines que fut créée f* Union catho­
lique» où sont représentés le» délègue» 
d» chacun des quatre grandi groupe­
ment» en question. 

Pour renforcer encore cette union, son 
président est pris alternativement et 
pour « n e durée limitée dans chacun de» 
quatre groupes. Excellente en principe, 
l'Union catholique n'a eu jusqu'ici qu'une 
existence bien précaire. Son influence a 
été quasi nulle sur des groupes qui per­
fectionnaient de plus en plus leur orga­
nisation interne. Mlle a peut-être em­
pêché une dislocation générale. Mlle n'a 
rien construit ni édifié; un peu comme 
la S. D. N. Autel, plut d'un» fois, son 
existence a-t-elle été mise en danger et 
U a fallu rirréduetible attachement de 
tous les catholique» 4 quelques grand» 
« • l u n a .- •• s n i » ^ ai s * M i , É i i É -** . J -
pvnacssns. t*em*mm*yam*ssm, parrta. pour 
que rumem catholique put te surtwiwUr, 
au moins tur lé papier. 

Mime l'élection d» U. PouUet à la 
présidence a été marquée par un Inci­
dent. Jusqu'Ici, les présidents avaient 
toujours été élus par acclamations. Cette 
fois, la candidature de M. Carton de 
Wiart a été opposée à celle de M. Poul­
ie*. Il y a eu en outre, 13 bulletins 
blancs, il. PouUet a obtenu 74 poix sur 
94 votants. 

Dans set remerciements, M. PouUet 
qui appartient au groupe démocratique 
et à la droite flamande, a déclaré qu'il 
ne serait point l'homme d'un groupe, 
mais l'homme de tous les groupes. On 
peut le croire, il. PouUet est la loyauté 
même. Il reste à voir si son Age, sa 
santé, ses occupations lui permettront 
de redresser l'Union catholique et de lui 
donner u n e vie que tous les catholiques 
attendent d'elle. 

On remarquera le peu de membres: 
94, qui ont ainsi décide de l'avenir de 
l'Union catholique. Ce n'est même point 
le nombre des députés et sénateurs de 
droite. Un regret qui a été émit dans de 
nombreux milieux, c'est celui de voir 
l'Union présidée, toujours, par un parle­
mentaire, d l'heure ou le Parlement a 
très mauvaise presse. 

L'Union semble ainsi n'être qu'une 
succursale du Parlement, au lieu d'être 
le cœur de tout» la vie catholique du 
Vays. 8 . . . 

industriels 
chez Mussolini 

L'envoyé spécial du JOURNAL DE Roo-
BAIX a rendu compte en temps voulu dtt 
diverses séances de la X™ Conférence 
lainière internationale qui s'est tenue cette 
année i Rome, Us 19 et ao juin. 

En raison du succès de la dite Confé­
rence et de son retentissement dans notre 
région, il nous a paru intéressant d'aller 
demander à M. Alfred Damer, secrétaire-
général de la Fédération industrielle et 
ccmmerctale dr Roubasx-Tourcomg. qui a 
feit partie de Ir délégation française 
comme administrateur-délégué du Comité I 
central de la laine, les impressions qu'il] 
avait emportées de son séjour dans la \ 
tX'ill* Eternelle ». 

M. Damer s étant rendu de bonne grâce 
à notre désir, nous l'avons surtout prié 
de nous dire ce qu'il pensait des à-cités 
de la dite Conférence. 

Je ne saurass trop mettre à profit 
1 occasion que vous m offrez, nous dit M. 
Damez, pour renouveler tout d'abord les 
remerciements de ta iWsgjaairin française 
i nos basai «STHS de t'Association fasciste 
de l'industrie lainière italienne — tout 
r-niouêièrenient M. Targotti. son prési­
dent; M. Schneider, son vxse-pnésident, et 
M. Dodi. son secrétaire-nenéfai — pour 
la réception aussi cordiale que magnifique 
qu'ils nous ont réservée. 

Les séances de travail ont eu lieu dans 
la grande safle de l'Institut n t e r n x i o n a l 
d Agriculture, superbe local situé dans 
1 irranense parc de la VsHa Borgrièse. E S M 
ont été agrémentées, comme toujours, par 
diverses réceptions et, parmi ceOes-oi, je 

M . M U S S O U M 

vous indique tout de suite 
nous « se plus «nj 
trstatssmsnt 1' 
fiuefstt sutci weitfjon de 
laiienoe, a é t é acacaxmt, 

midi, aux luembie» de m 
M. Mumofara, l e chef d u 
îuêjen, ou Bâtais d s Von** 

VJrelot 

LES PLUS BEAUX JUMEAUX DE PAIE 

Une tragique journée de frère 
dans le Wisconsin 

Mirwaukee (Wiscons in ) , 29 j u i n . — 
Au_ cours de la trois ième journée de 
crève de s e m p l o y é s de t ramways , i l y 
a eu un tué et p lus ieurs blessés . 

Environ dix mil le mani fes tants ont 
attaqué l e s us ines é lectriques. 

munlste* ne voteront p u ce projet de 
clama. 

Le Gouvernement pose la question de 
confiance sur l'ensemble qui est adopté 
par 888 voix contre 306. 

La Chambre décide de siéger samedi ma­
tin et après-midi, pour la tranche naval* 
et lm fond* de commerce e t de rcmurei 
ls suite du débat S mardi. Il n'y aura donc 
pas d* séance lundi. 

La séance m t levée t M h. H . 

LA FETE DU CHEVAL FRANÇAIS A PARIS 

(Meaé l s lParr . ) 
V o i c i LES JEUNES GARÇONS QUI GAGNENT LE TITRE, LES FRÈRES B L O C K . 

DEVANT LE JURY, OÙ L'ON REMARQUE LE POPULAIRE BlSCOT. 

LES GRANDS TRAVAUX 
CONTRE LE CHOMAGE 

(NoWialPk. 1-r.) 
T E S CAVALIERS OS. CAAMRCUE BCVANT Ct\mc D*. T R I O M P H E , SALUENT LA TOMBE 

P U SeMXmX-imMnmj, AVANT P E DEJILER AVENUE D U C H A M P S - E L Y S É E S . 

Par i s , 29 ju in . — Le Conseil de 
Cabinet qui s'est tenu vendredi après-
midi , à la présidence du Conseil , s 
a p p r o u v é les disposi t ions présentées 
par M. Adr ien Msrquet , ministre du 
Travai l , pour la mise en œ u v r e du plan 
de «rrands travaux contre le cbômaéTe. 

M. Marquât a soumis à l a s ignature 
du Préaident de la République deux 
projeta de lois qui seront dépoaés 
immédiatement s n r le buresu de l a 
Chambre. 

Le premier «le ces pro je t s tend à 
l'ouvertuse d'un crédit d 'engagements 
de l'ordre de 175 mil l ions ds francs 
environ, qui permettra à l 'Etat de par­
ticiper aux travaux entrepr i s p a r cer­
taines collectivités loeales. 

L e second p r o j e t autorise l e s com-
paenies de chemins de fer à émettre un 
emprunt de deux mil lards e t demi 
environ d'obl igations, qu i sera souscri t 
p a r les e u s s e s d'Assuranees sociales. 

L m sommes ainsi prêtées aux réseaux 
seront des t inées à d e s travaux d'intérêt 
général , te ls Que le déve loppement de 
l'électrification des l i g n e s e t la s u p ­
press ion de s p u s a g e s à niveau. 

A n cours du Conseil d e Cabinet , 
M. Bivo l l e t , min i s tre des) Pens ions , a 
fa i t s u p p r i m e r le décret-loi qu i inter­
disait le cumul de s indemnités efami-
l ia les accordées a u x mut i l é s avec celle» 
qu'ils touchaient e n t a n t q u e fonct ion­
naire*. L e nouveau décret para î tra 
aamedi à l'Officiel. 

B i e n que le détai l de s t r a v a u x à 
exécuter , te ls qu' i ls son t prévus d a n s 
le p l a n d* M. H a r q u e t . ne so i t p a s 
encore arrêté, il eai probable que 1* 
programme d'ensemble, e n v i s a g é p o u r 
cinq ans e t sa m o n t a n t à u n * d iza in* 
de mi l l iards , s e trouvera répart i d a n s 
les cond i t ions q u i o n t é té arrêtées p a r 
la Commiss ion nat ionale e t In sous -
e u m m — iun interministériel le . 

C'est ainsi que d e s s o m m e s i m p o r ­
tant*» seront consacrées a u réseau rou­
tier, a u x chemins de fer , gare* de pro­
vince, notamment D i j o n , quadruple -
ment des voie» de P a r i s à D i j o n , moder­
nisat ion d e l a s ignal i sa t ion a u x porta 
msr i tùne» e t intér ieurs (îliinisjisjgd 
Boulogne , R o u e n , amél iorat ion d u canal: 
d e Sa int -Quent in) ; à 1'" 
générsJe, a a z habitat ion* à b o n 
ehé. a u x établ issements d'< 
rnimaire supér ieur e t teohxBQUS, *wz 
B e a u x - A r t s , a n tonrieme, à l'édnenti*» 
phys ique , à l'sjtriculture p o u r te eon-
rinvation des travaux ruraux «R cours: 
adduction d'eau, chemins -Tsranx. 
hydraul ique ê*r ieo le . e o s a t n e t i o n d s 
• t o à m i k u 

roi Léopold 
et la reine Astrid 

inaugureront 
le 29 juillet 

le beffroi dTpret 
Le dimanche 2 9 j u i l l e t , es» 

d'Ypres. tota lement recesastx*»! 
son cari l lon, s e r s inang-uré 
Majes té s le roi L é o p o l d e t 1» 
Astrid. 

D e grandes f ê t e s , auxquel les tsRés 
la populat ion collabore, auront H e u - à 
cette occasion. 

E l l e s débuteront le samedi so i r , pas; 
l s rentrée — la p r e m i e r s , d e p s j n t a a 
guerre — d u g é a n t y p r o i s Oolitish, 
oui s e r s reçu p a r l e s société* d s v i s 
vi l le et parcourra l e s ruas 
Ensui te , concert p a r 1' 
Ypriana e t concert d s cari l lon. 

L s dimanche, u n s grand'] 
t ineale sera célébrée e s te _ 
cathédrale S a i n t d s s z t i i i , p a r 
M g r Lamiroy , évéque d s -
sera en iv ie d'un eonoert d p 
J e f D e n y n . te réputé • * » ! _ _ 
Malinea. L'apreav*mdi, L é s a , Uajsjsnjg 
l e R o i e t l a R e i n e serosrt r s e s s p a r te 
magis trat communal à l ' H é s s l d* VS*». 
I.» déposeront ensuite UJSS .urinrnsnm a s 
monument «tes combattants ysxtti*, 
v is i teront te cathédrale, pas*eraut pRr 
l 'Ecole angteia*. iront s' inalmer a a 
mémorial britannique, an Menim ûeito. 
A leur retour à In Grand'Pteoe, Lte j r * > 
aideront à l ' inanguration d u searrat. 
D e s i l i i i i s r s seront prononcés p a r S*> 
Majesté te R a i e t M. J a s a V a n 
ghote . booiRBiastre d*vpres. 

U n important cortège ntetea 
rappelant l m tassas d* te-ville e t 
prenant d s rjeesnTStrx e t n***ss 
eldturers l es i satrr i tés oUemi 

A p r è s te départ d s Leurs 
un g r a n d concert sera donag p a » 
atonie des Mines s e Lena f U B 
U n i s ) . 

L s soir . s « r * a F a s j H _ 
idsjiêjgsjgi » a n s » «en d' 
M. Rteèwi , n l i f i f n U mtti 


